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AMENDE HONORABLE

(Air inédit.—A. M.)
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lui rendre hom- ma- ge!
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Quelle froideur pour vous, & Dien do Vunivers!
Trop souvent, & Jésus! vos tewplos sont déserts :
D’adorateurs z€1¢s, & peine un petit nombre

Des heaux jours dela foi nous retracent quelque ombro!
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Pourquoi don¢ parmi nous fixer votre séjour?
Pourquoi ne nous donner que des marques d*amour,
Dans ces neiles saints, ou millo irrévérences

Devraient faire éelater vos trop justes vengeances?
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“Qh! jo suisoutragé par mes propres amis!
¢ Jo les vois ¢o ranger parmi mes cnuemis !
Ainsi se plaint Jésus, X vous, imes fiddles ;

Réparcz en ce jour ces injares cruchles.
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Scigneur, aycz piti¢ do ces pauvres pécheurs,
Et déchargez sur nous les coups do vos furcurs ¢
Pardon! Cocur de Jésus, Coeur tendro, Cecur aimable !

Ah! ne rejetez pas notre amende honorable.
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§i notro sang, grand Dicu, pouvait vous rendro hon-
{oeur,

Frappez, bralez, tranchez, immolez jusqu’au coour;
Ne nous regardez plus que comme des victimes

Prétes A tout souffrir pour réparer nos crimes.
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Nous voici prosternés au picd do vos autels;
Vous pouvez nous frapper: nous sommes crimincls !
Mais si vous regardez votro sang ¢t nos larmes,

De vos maing, Dicu d’amour, vont s'&happer lesarmes.

Ly Vextranck be Mostront.



